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AVIS AUX ENTREPRENEURS
-DES SOUMISSIONS cachetées, adressées 

au soussigné, et endossées “ Soumission 
pour glace, Bâti,ses Publiques, Ottawa, et 
Maison du Gouvernement " seront reçues i 
ce bureau jusqu’à mtrdi, ie 17 février, jour 
(6'nplir la glacière et la vieille bâtisse du 
magasin militaire, aux écluses du Canal 
Rideau, Ottawa, et à »a maison du Gouver
nement.

La soumission devra spécifier ln prix de 
chaque morceau des dimensions suivantes, 
lavoir : 3 pieds i ar 1 pieu et 1 pied ; et, ce 
prix devra couvrir les frais du placement et 
de la sciuie de bois nécessaire à -ete fin.

La /lace sera mesurée avant d être placée 
à la glacière et le paiement sera fait confor
mement à cette m 

N. B.—La glace 
Ottawa, audeseus

sera prise sur la rivière 
des Chutes des Chau-

Par ordre,
A. GOBEIL, 

Secrétaire
Ministère des Travaux Publics, 

Ottawa, 3 Février, 1885.
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LES CIG 1RES

CABLE
ET

MANUFACTURÉS PAR

S. DAVIS & FILS
iimEAL.

3 déc*

FETES! F ET FS! FETES
MAGASIN l)E G OS.

CHAMPAGNE ! VINS RECHERCHÉ* 
CIUARKS 1

Un assortiment complet de liqueurs 
choisies et cigares, vient '’être reçu au 
numéro 450, rue Sussex ,ù l'entrepôt W. <). 
McKay.

Liqueurs françaises et italiennes, ^artou 
H Caster, St. Julien, Sa•• terne, Brissou, 
Ayala, Chatvau-d'ay, I. H Mumm, Char- 
ireuse, Kummel B *nédi tine, Curac o, 
Mo-askno Vertmouth. Torino, Eau-de-Vio, 
Gin, en file et en caisse.

CIGARES de qualités 
et Gain i 1 ns. 

o. •

ii|>ortésvariées,

Nü. 450, RUE SUSSEX
W. O. «CRAY,

Pro/iriétaire.
Ottawa. 5 Déc 1884

Iiurenu «V gmt ü’Iin iieuble
MACDOVALD

NO 9 RUE ELGIN.
ÉTABLI 1881.

|i N

gH <s

A. H. MACDONALD,
Encanteur de la Re>ne, 

RESIDENCE,..........253 RUE NICHOLAS

Aux Inventeurs 

J. Coursolle & Cia.,
Solliciteurs de Brevets if Invent** 

Dessins de Fabntjue, Marques 
de Commerce et de Bois 

Agence» et Correspondent» aux EUU» 
Uni», en Angleterre et en France.

J. COÜBSOLLE & Cie.,
Chambre Victoria,

Vls-à-v4 e bureau dos Brevets,
OTTAWA, Owt.

R. P - Boite 68 
24 l'rtv 1883

E. ViJZINA
BIJOUTIER et HORLOGER

No» 536» Rue 8u88exf
OTTAWA.

CADEAUX DK NOEL RT
DU JOUR DE L AN 

Assortiment complet de Bagues. Anuf aux 
Epingles, Boucles d’oreilles. Montn s 

en or et en argent
A MOITIÉ PRIX

ge fait à ordre sous le plus cou ri 
délai à des prix modérée.

AGENT pour la célèbre montre Wtuti. ».
B- VEZIÜTA,

Porte voisine du VAK1KTT il AJ 1a.
I an

O. POTVllST, 
Barbier et Marchand ce Tabac

No 164 RUE BROAD,
I Vis-à vis la GARE du PACIFIQUE.)

Dos ouvriers sont attachés à cet établisse
nt, pour la cou ne des cheveux et la barbe. 
Dans le dépaitem-nt du commerce, se 

trouve un assortiment complet de Tabacs, 
Cigares, Pipes, de divers i ri» et qualités.

atiTAuesi Estampilles dv la Poste, pour 
lettres et journaux.

Ottawa, 7 février, 1886. 2 m

LE MUSEE ROYAL
Cain & Hurlray, Propriétéhv». 

Une semaine, commençant

LUNDI, 9 FEVRIER 1885
i célèbres du mond-i 
us la pièce originale

Les comiques les plus 
entie-, apparaîtront dai 
intitulée.

Muldoon’s Pic-Nic,
Qui a été jouée à New-York plus de 300 
fois. C’est la compagnie d artistes la mieux 

qui a>t parue en cette ville. 
gtiTLa mâtiné de Jeudi offrira un pro

gramme nouveau et varié.
Matinées : Mardi, Jeudi et Samedi. 

Prix d’entréo :
LIS SOIK. 16, 20, 80 et 60 Cent», 

V APRÈS-MIDI, 10 et 20 Cent».

choisie

TERRE A VENDRE
Quatrième partie du lot No 28, 

cession de Glouce ter, sur la riviè 
Cette terre comprc nd 42 

dont la moitié t si en terre 
au jardinage, l’autre m 
glaise de première qua

1ère con- 
re Ottawa 

acres de terrain, 
meuble, propice 

loi lié eht en terre 
ltté. S’adresser à 

GEORGE HAT, 
Marchand de Ferronnerie», 

54 Rue Spirka, Ottawa.
12 nov 3 m

Nouvelle Annonce
Le soussigné remercie ses nomb 

pratiques, pour l’encouragement 
qu’elles n’ont cessé de lui accorder depuis 
qu’il est daus le corn -erce AujourThu 

a le plaisir de les informer qu’i. «rient de 
recevoir

ire uses 
libéral

10,000 pièces de Tapisserie Chinoise
Si Un lûtN luvellement importée, avec aus 

de patrons fleuris pour chassis- Papier vert 
de 36 x 42 pouces. Papier doré et argenté. 
Livret de Messe Anglais et Français, et 
une foule d’autres articles religieux, pour 
école, trop longs à énumérer ici.

Venant également d’ét: 
ment complet de 
TEMPS et de L’1

marché.
On continue comme ci-devaut à rent 

toutes sortes de io

re reçu un assorti- 
EAUX du PRIN- 

et de L’ETE, à très bas prix, 
ries, Bijouteries, etc., de i

CHAP

es, Bijouteries, etc., de premier 
Vaisselle anglaisa, à très bon

teindre et repasser tout 
res, a des prix modérés.

EDOUARD THEREAU,
290 Rue DALHOUSIE.

21 Nov, ’84

LEÇONS DÉ CHANT
ecevra les élève^qui 
er de leur confiance, 

376, rue Sua- 
17 janv.—1 m

Madame Cbrietln rec 
voudront bien V honor 
chez madame Lamothe, au No 

Basiliquesex, vis-a vis la

r

LES FAITS DU JOURUfoi de la motion de M. Mulloch, 
qui tend à tromper l’opinion pu
blique en critiquant comme cons
tructions permanentes des ouvra
ges qui ne sont que temporaires, il 
déclare que l’opposition est mal 
venue à attaquer le gouvernement 
sur le chapitre du Pacifique Cana
dien. L’histoire n’est pas d'hier, 
en effet, et le parti conservateur a 
déjà fait approuver sa politique de 
chemins de fer dans une élection 
générale et dans nombre d’élec 
lions partielles. Tous les crimes 
que lui ont imputé ses adversaires 
à cet égard n’ont eu pour résultat 
que d’accroître le nombre de ses 
adhérents, et il est aussi fort au 
jourd’hui qu’il l’était quand il a 
entrepris de doter le Canada d’une 
voie ferrée reliant les deux océans 

Cette œuvre sera comptée parmi 
les plus glorieuses de l’administra 
tion actuelle, et la politique natio
nale elle-même n’aura pas été plus 
favorable au pays. La compagnie du 
Pacifique ne craint pas la critique, 
car elle a fait plus qu’elle n’était 
obligée, et le télégramme de félici
tations que l'honorable M. Mackeu 
zie envoyait, l’etê dernier, des 
confins du Nord-Ouest, est là pour 
en témoigner. Le député d'Ontario 
(M. Edgar), a menacé le gouverne
ment de le tenir responsab.e du 
rejet de sa motion ; mais, le gou
vernement a-t-il jamais eu peur 
d'assumer la responsabifité de 
toute politique favorable à la com
pletion du Pacifique Canadien ? 
Non ; et, il a assez confiance en l’in
telligence du peuple pour être 
assuré de faire sanctionner sa COU

LE CANADA Il a été suffisamment démontré 
que les syndics n'é aient parfoi- 
que la chose d’un créa cier impor 
tant ou qu’ils croyaient pouvoir 
s’approprier les biens du failli au 
moyen de mémoires de frais.

L'opinion publique est loin de 
leur être favorable et la magistra 
ture leur est hostile. Les opéra
tions des syndics étaient pour les 
créanciers aussi onéreuses que les 
fraudes desjfailiis.

Il faut donc qu’ils soient indé
pendants des créanciers.

Qu’ils ne puissent faire des frais 
à leur guise.

Que leurs devoirs et leurs pou
voir soient clairement définis et 
qu’ils soient punis de la prison en 
cas d’infraction serieuse à la lui.

Ainsi, il n’y aura de syndics aux 
faillites que ceux nommés par le 
gouvernement en conseil.

Les syndics seront salariés par 
l’Etat

Le gouvernement fédéral prélè
vera un percentage sur les biens 
des faillis pour se rembourser des 
salaires psy-s aux syndics.

A peine de contrainte par corps 
les syndics devront déposer à la 
banque tous les deniers qu’ils per- 
cevront.

Mercredi prochain, jour des Cen
dres, le Parlement fédéral ne sié- 
gaa pas.

Ou dit que M. Faucher de St 
Maurice résidera désormais en par 
manence à Montréal.

Ottawa et Hull, 14 Février 1885

AB PARLEMENT
13 février.

Après la tempête, le calme plat. 
C’est dans l'ordra naturel des cho
ses ; et, la Chambre, qui s’était 
émue hier, aux vibrations chaudes 
et éloquentes de la voii de l'hono
rable Secrétaire d’Etat, aux accents 
mâles et vigoureux de M. Ouimet, 
ce vaillant tribun des droits de la 
province de Québec ; l’opposition, 
qui se trémoussait en enfant gâté, 
quand l’écho redisait les efforts ora 
toi res de ses chefs ; tout ce spec
tacle-là s’est envolé, et partout ce 
ne sont plus que figures împéné 
trahies et maintiens sévères. Aussi, 
je me sens tout-à-fait incapable de 
poétiser la séance d’après-midi, ei 
je passe tout uniement aux Ordres 
du jour.

M. Wells a fait subir une pre
mière lecture à un bill qui a pour 
but de consolider et amender l'acte 
des chemins de fer, 1879, et tous 
les autres actes qui l’ont corrigé 
jusqu’à ce jour. Je n’ai pas étudié 
le bill en question, inais’ je sais 
bien qu’avec la manie qu’ont nos 
législateurs de rapiécer les lois 
statutaires à chaque session, une 
mesure recommandant la refonte 
d’un acte et de ses amendements 
peut toujours avoir son côté utile, 
surtout en faveur de ceux qui sont 
obligés d’étudier la loi et de la 
mettre en application.

Le total de l’évaluation de Win- 
ilipeg celte année est de $'20,000 000 
contre $27,1)00,000 l’an dernier. I.a 
population en est de 19 à 20 mille 
âmes.

En Californie il y a 100000 
memlres des sociétés s'Crêtes, dont 
13,500 francs maçons, 23,000 odd 
fellows, 16,000 travailleurs-unis, 
13,500 amis choisis.

On lit dans les journaux anglais 
que sir Philip Rose, lady Rose e 
leurs cinq enfants viennent d’être 
admis dms l’Eglise catholique, à 
l'Oratoire de Londres, après avoir 
atjuré la religion piolestante.

La galerie de la Presse de la 
Chambre des Communes se pro 
pose de donner un banquet en 
l'honneur de Mark Twain et Geo. 
Cable, durant leur séjour à Ottawa, 
mardi prochain.

On assure que l’Angleterre a 
remercié l’Italie pour ses manifes
tations de sympathie à l’occasion 
de la mort du général Gordon et 
des récents événements. Elle lui a 
déclaré, cependant, qu’elle coiiti 
nuera seule son œuvre au Soudan.

D’après un journal, il ne serait 
bruit à Lyon, France, que de la 
découverte, par un inventeur lyon 
nais, d’un nouveau procédé de 
fabrication du sucre, qui entraîne
rait une véritable révolution dans 
celte industrie : il ne s’agirait de 
rien moins que de détrôner la bel 
terave par la pomme de terre.

Les travaux du havre de Québec 
ont été commencés en 1877, et 
jusqu’en 1884, il a été dépensé 
$1,182,307. Ce chiffre comprend 
les travaux du bassin de radoub 
qui sera achevé et inauguré le 1er 
juillet prochain. Les améliorations 
du havre seront achevées vers la 
fin de l’année 1886, et le tout coû 
tera, $5 892.372.

• III
La cession volontaire n’a tou

jours été ju’uu moyen pour la 
plupart des débiteurs de faire la lui 
à leurs créanciers.

Elle n'existera plus.
Le débiteur pourra se faire met

tre en état de faillite, 
sera traité comme tout failli ordi
naire.

mais alors il

IV

La cessation des paiements cons
tituera un commerçant en état de 
faillite.

La loi ne s’informe pas si le 
commerçant est solvable ou non ; 
mais s'il paie on ne paie pas ses 
dettes. Cette innovation fera ces
ser la diversité des opinions sur la 
question de savoir quand un com
merçant peut être mis en faillite 

Car ce n’est pas aux tribunaux, 
mais à la loi qu’il appartient de 
déffnir l’état de faillite des Com
merçants.

duite qui n’a pour objectif que le 
développement du pays et la sauve
garde de ses intérêts.

L’amendement est alors emporté 
par 105 contre 54, et l'opposition 
court encore.

Les Actes du Service Civil du 
Canada, années 1882, 83 et 84, 
vont aussi être refondus et amen 
dés. Un bill à cet égard vient de 
subir sa première lecture, à la de
mande de l’hon. J. A. Chapleau.

VLour,non.

La procédure sera la même par 
tout le Canada.

Les règles en sont clairement 
indiquées.

Elle esi sommaire et ne permet 
pas de discussion sur des matières 
de forme.

Il faut économiser le temps et 
réduire les frais.

ACTE DE FAILLITE
L’orateur a présenté à la Cham

bre un message de Son Excellence 
le Gouverneur-Général, transmet 
tant tous les papiers et documents 
relatifs à la question de faillite qui 
a élé soumise à sa considération et 
à celle de son Conseil. Tout ce 
record volumineux sera immédia 
tement transmis au comité qui a 
été nommé, l’autre jour, pour étu
dier le besoin d une loi de banque
route, et dont le personnel vient de 
s’accroître de MM. Auger, Desjar
dins, Bernier et Bergeron, sur 
motion de Sir John A. MacDonald

GRANDE SOIREE
D'amaiiqno vt Musicale

On nous a adressé le résumé 
d’un projet d’acte Jde faillite qui 
est dû à M. A. X. Talbot, avocat 
et membre du service civil.

Ce travail, sur lequel nous n’a 
vons eu le temps que de jeter un 
rapide coup-d’œil, parait bien 
inspiré et semble contenir en germe 
le remède à bonne partie des maux 
que les hommes du commerce 
invoquent contre le maintien du 
régime actuel.

Aussi, c’est notre idée que l’on 
ferait bien de le soumettre à une 
étude sérieuse, et nous le publions 
aujourd’hui pour fournir à nos 
lecteurs l'occasion d'en connaître 
l’esprit et la teneur.

Voici :

Donnée sous le patronnage de Son 
Honneur Frank McDougall, 

Maire d'Ottawa.VI
Les nullités seront absolues et la 

loi s’est attachée à laisser le moins 
possible à la discrétion du Juge ou 
au pouvoir arbitraire, soit des 
créanciers, soit du syndic, soit du 
tribunal.

DIMANCHE,
Le 22 Février, 1885

Par un-groupe d’artistes de Montréal, 
assisté par les principaux amateurs d'Ot
tawa, et soutenus par l'orchestre du pro
fesseur Duquette, de cette ville.

\ part le chant et la musique, deux op- 
pérettes durant la soirée, savoir :

VII
Si les faillis frauduleux sont sous 

le coup d'une loi sévère, vigoureuse 
même, le commerçant honnête 
mais malheureux y trouve une 
protection et il n'est pas laissé aux 
créanciers le pouvoir d’ajourner 
indéfiniment le règlement de cette 
fail.ite. Bien plus la cour ordon
nera des secours au failli honnête, 
que les créanciers le veuillent ou 
non.

JEAN LOUIS et Jl AN PIERRE
Opérette à deux personnages.

I ne MINUTE TROP TARDIl était écrit que la question du 
Pacifique reviendrait sur le tapis. 
C'est M. Mulloch qui l’y a replacée, 
en erdemandantun état de tous les 
ponts sur chevalets en bois qui se 
trouvent sur la ligne de Sudbury 
à Nepigon. Il a aussi combattu 
l’amendement de M. McLelan aux 
fins de faire produire un état de 
tous les travaux du chemin.

Cette prétention de fair, un 
procès au Pacifique, en ne mettant 
devant l’opinion publique qu’une 
partie de ses travaux, et ce refus 
systématique de soumettre toute 
l’œuvre accomplie à l’appréciation 
du pays sont marqués au coin de 
beaucoup de déloyauté et d’injus
tice. C’est ce que plusieurs ora
teurs ont démontré.

Mais, il était réservé à M. White 
(Cardwell) de fustiger l’oppositiori 
d’une rude manière sur ce sujet. 
Après avoir dévoilé la mauvaise

Grande opérette en trois personnages.

:ioot,o:
Comédie A trois personnagesi

Les faillites touchent à l’ordre 
publie, non-seuleme.it au point de 
vue de l’atteinte qu’elles portent 
au commerce ; mais encore, à celui 
de la répression des crimes et délits 
dont elles peuvent être l’occasion.

erçant pourra donc tou
jours être mis en faillite si les cir
constances l’exigent. La perspec
tive de perdre les déboursés pour la 
poursuite de la faillite et des au'res 
qui mesures s'y rattachent, n’arrête- 
rajplus personne, puisque l'Etat est 
chargé de pourvoir à ces avances 
sans répétition contre les créan
ciers si l’actif ne suffit 
remboursement.

Si un commerçant a commis des 
fraudes, il sera emprisonné ; dans 
tous les.cas, il sera dessaisi de ses 
biens et mis au rang des interdits.

L’Etat est tenu à faire certains 
sacrifices dans l’intérêt du com 
merre.

XSVLe portes seront ouvertes à 7 brs, 
et le spectacle commencera à 8 heures 
précises.

VIII
L’application de la lot sera la 

même dans tout le Canada.
Le Commerce Extérieur du Ca 

nada exige l'uniformité de la 
procédure et de la loi.

L’étranger n'auia plus à étudier 
les lois particulières de chaque 
Province du Dominion, mais saura 
qu’en traitant avec un commerçant 
de la Colombie ou de file le du 
Prince Edouard, d'Ontario ou de 
Québec, il traite avec un commer 
çant soumis à la loi de faillite du 
Canada.

PRIX D’A VMISSIOTF:
50 cents 
25c-n s 

-11 tenta
8’èee d’Orcheetre,- 
Pa. terre et oalcon 
Galleries................

Le comm

AMERS CA.nADIciNS 
TRESOR DES °”DYSPEPTIQUES

tte préparation guérit, outre 
la Dyspepsie des Tuberculeux ou poitri
naires, les indigestions, les Névralgies, les 
Débilités générales, les maladies du Foie et 
des Reins, les hydropisiee et les Rhumatis-

"préparé U LACERTE.

Lévis, P Q.
Prix : 30 ctâ la bouteille.

Ko vente ches les pharmaciens et en 
dépôt ches

28 juillet 1864

Ce

pas à leur

Il y a eu hier à la chapelle du 
Nonce, à Paris, le mariage de Mlle 
Emma McKay, la fille du million 
américain, avec le prince Colonna.

La cérémonie a été accomplie 
par Mgr Rendes, Nonce du Pape.

ELZEAR ALARIE,
Bol ton, Ottawa.
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AN ADA, 14 Février :i885DE O

CLASSE DU SOIRMONTRES et BIJOUX ER1ES1
A 50 pour 100 de rabais.

UN ÉCHO D’AU-DEI.A LA 45ème . POUR LF* ETES A VENDRE PEÏÏI;

AA A Cordes de bois. S’adresser à W. 
QUIJ O. McKay. rue Sussex et M La- 
ww wpointe, marchô By, ou à O. A. Roc- 
me, No 97, rue Catbcart.

Une Dame française désire ouvrir une 
classe spéciale pour enseigner le Français. 

1 devr» s’adresser au No 48, rue Théodore.4Je t’arrive ce matin ies mains 
pleines, mon cher rédacteur. C’est 
que je deviens tout un personnage 
depuis que je collabore au Canada, 
et des annonces de décès, de ma
riages, des rapports d’une foule de 
petites fêtes intimes me sont ad res 
sés tous les jours. Je dois Dieu 
l’avouer d’ailleurs, c’est un des 
plus rudes ennuis que je rencon
tre dans le métier.

Aujourd’hui, par exemple, ma 
tâche est charmante. J'ai reçu, en 
effet, il y a deux minutes, une de 
ces bonnes lettres de vieux cana
dien,—papier étroit et écrit à pleins 
bords,—une lettre qui a une sa
veur patriotique que le séjour de 
la lihre république n’a pas aiteré, 
quati. r. je*, tiin, pleines jusque 
dans ies plus petits recoins d’un 
sentiment de tierte nationale qui 
m’a causé le même plaisir que j’ai 
déjà souvent ressenti, en devinant 
dans le lointain l’écho d’une 
amie et longtemps absente, en dé
mêlant les vibrations d’une mélodie

Rappelez-vous que la prudence 
est la mère de la sûreté, et que 
voir c’est croire. Chaque article | 
est garanti tel que représente, j 
sinon la vente est nulle et l’argent i 

Reparations de 
faites avec soin, a des '■

LEUn

AM 30 jan—1 m.—-2 f p b

J. L. A. lit liM, L. L. H.J. A. V tLli> FOUUilIRESa

% A vocal et Notaire Publie.

ARGENT A PRETER.
l*aotol“ uSeîf**’ viE-4"vis i Assortiment complet de Fourrures 

de toutes espèces, tel que
Holies pour voiture». Capote, 

Mante-Mi*, Manvlione, 
Caecme», etc., chez

AVOCAT
124 Rue PRIaUIealB, Hull

4/i Rue M C RR A V, Ottawa
Ottawa, 20 nov. 1894

"^FÏÔTjdJL

TENU PAR

JOSEPH DESLOGES,
S« 21 RIE MCBKAi, OTTAWA

(Ci-detiart occupé pat Joseth Martha)

«tUATBIlvous sera remis, 
montres 
prix modérés.

N’oubliez pas l’adresse
BUREAU :*T$S> MAXI

29 Janrier 1885H. Nouez,
oil, Rue Rideau, porte voisine du j 

“ London Chop House"

I 83

SAdtllld Quatre 101 
rent. Le do 
▼ait quitté 
chambre de 
malade II } 
et quand, ace 
yeux se ferm 
se jetait sur 
malt un pen 
Valcourt le r 
de sa fille. 1

'A

ü. L. COTE>\
LE REPOS DES FATIGUES ,

Vous qui êtes fa ligués, insou-1 
niants, sans espérances, qui sonf-j 
frez reprenez courage. Si vous ‘ 
sup^orU-z d > douleurs indicibles 
et si vous redoutez même la moil, 
soyez sans tnquiéiude. Cette pré
paration presque miraculeuse con- 
IIlie aux Etats Unis comme Kidney 
Wort a maintenant atteint le Cana 
da et est souveraine pour la guéri 
son de toutes les maladies des 
reins et de toutes les affections du 
oie. Essayez la saus délais

L«ü marchandises qui suivent seront 
dues, ou plutôt sacrifiées, àThis EngTSTln| represents the ton» In • oMUhy iumJ

128, Rue Rideau.Strictement Pure
F** P*"* faible* peuvent ■♦en nenfv 

*an» danger.

MOITIE PRES
Durant QUELQUES JOUtiS seulement.

Ces articles sont :
JUHle-an-corps pour ilamex 
Gilets en laine 
Ventes 
Par<lee.*iiH
PardeMHiis pour enfHnts 
Articles de goût en laine

Avec d’autres articles de

A. A. ADAM, De spacieuses écuries sont attachées à 
l’établissement. M Desloge a étant agent 
pour les marchan Is de bois, attire l’at
tention des hommes de chantiers qui en 
allant se pensionner chez lui, trouveront 
à s’engager1 immédiatement,

10 déc. ’84

Avocat, Procureur, Notaire, Sottici 
leur et Collecteur.

Bureau : chez MM. O'I.itra & Remon, 
No. 58, rue Sparks, Ottawa
M. Adam suivra les Cours civiles et cri 

minellee tie la province de Québec.

DE LIS CAS DE CONSOMPTIW, do
dron se trot 

' reposé après 
de sommeil 

A l’exoepti 
court, la port 
la malade éti 
mêe à tout 1 
n’avait obt-n 
la permissioi 
Emmeline, a 
se de pronon 

Or, le quai 
cinq heures 
dit à Mme dt 

—Vous êt 
peine si vom 
sur vos jam 
prendre le i 
néces- aire.

Pas main 
répondit-elle 

—Je vous 
insista le do< 

La pauvre 
son regard sc 

— Ah ! vou 
pensée, je 1 
Docteur, vou 

Pas plus ei 
l’étais hier.

—Vous re 
ment fatal et 
que je sois 1 

—Encore 
^ jo tous prie, 

ge que vous 
reP°s- Sl i’
je vous ferai 
dormir au i 
Ce soir, voi 
toutes vos foi 

—J’obéis, 
dit-elle en 
soupir.

Tl est ei près d’être un tpicifuju* que quat*e- 
vingt-quinze pour cent sont définitivement 
en-ris, lorsou ils se conforment atrictemeit 
gus instructions.
. ri "« contient aucun produit chimique m 
inimsdient qui puissent faire du mal aix
jfitueB ou aux vieux.

VOIX
3 m

lltliN.N D’HABITS imusicale qui me rappelait une 
souvenance heureuse du passé.

Mais, je cesse ici, car je devien
drais bavard. Je t’envois donc ma 
lettre sans y changer un iota, et 
trouve lui une place d'honneur 
quelque part, car elle contient plus 
d’enseignements et d’intérêt que 
bien des querelles politiques.

Hotel du Castor DE PRINTEMPS ET 0’ÊTÈMDEf
r-emmo EXPECTORANT il est sans égal,
Il ne contient d’OPlUM bous aucune forne. 

En vente chez tous les Pharmaciens.

451 et 453 rue Sussex, Ottawa. Les 
agents-voyageurs trouveront bonne table 
et des voitures toujours prêtes à cet hôtel. 
Prix modérés. Un téléphone est attaché 
à l’établi>semenl.
E. CHEVRIER, proprietaire

Ottawa, 18 déc. 1884.

EN MAINSDIAMOND DYES TOI ; ES SDR TESi'CHAPfiAllX -Les dames sont invités à venir voir ces 
articles chez »Partout ou reclame à grands cris 

le Dyamond Dyes, ce merveilleux 
remède qui fascine et subjugue le 
monde, éblouissant tous les yeux.

DAVIS *4 LAWRENCE CO’Y,
Seuls Agents, Montréal.® ~

est des p ns considérables et comprend 
nr'.tes les nouveautés.

Notre dst-.ui liment est môme trop considé
rable, nous voulons le diminuer en

A. Woodcock, r
Marchand de Modes,

»#, BUK SPABK8.
Lorgnon.

Rochester, N. Y, Il février 1885 ASSOCIATION Mtrtmiï IVENIlliVf A BOA MARCHE.PREVOYANCEEST-CE BIEN LE CAS?
Tous les marchands de la cam 

pagne et de la ville, mais surtout la 
classe ouvrière, se disent qu’il faut 
aller chez J. B. G. Dunn, coin des! 
rues Dalhousie et St André, pour 
acheter les épiceries, vins et 
liqueurs de premier choix, à des 
prix qui défient toute compétition, 
il n’a pas d’égal pour son bon 
marché.

Monsieur,
Sachant que vous portez intérêt 

à tous les progrès accomplis par 
ies Canadiens-français des Etats 
Unis, je viens solliciter un petit 
espace dans votre intéressant jour
nal.

!
NOTRE ASSORTIMENT DE

OU CANADA.
Incorporée d'après les Statuts 

du Canada, chap. 7l et ses amendemeits, 
et soumis chaque année à l'inspection du 
Gouvernement Provincial.

CHEMISESConsolidés

Chemin de Fer Canadien du Pacifique
OIVI8ION Ï»E I.’KST.

L’ARCIEHHE LIGNE TOUJOURS El (VINT

Ligne Courte
ENTRE

OTTAWA ET MONTREAL

de toute description, est le plus considé
rable qui soit en cette ville.

Nos Prix sont des plus Populaires.
Pour les meilleures ferronneries à bon mâ

ché, allez chez

McDOCGALL & CUZNE,
Le pjus ancien magasin de ce genre è 

Ottawa, établi en 1860, à l'enseigne de le

CROSSE TARIERE,

flue Sussex, et coin de la rue Duke,
V’HArniEREN, OTTAWA,

Et à MATTAWA, P.Q.

BUREAU PRINCIPAL:
lea RUE ST JACQUES*

MONTREAL.
Vous savez, monsieur, qu’une 

Convention des Canadiens-Français 
doit avoir lieu à Rochester, l'été 
prochain. Eh bien ! dans le but 
de montrer aux délégués étrangers 
qui y prendront part que nous ne 
sommes pas en arriére de ceux des 
autres villes américaines, notre 
jeunesse canadien ne-française, qui 
fait partie de la société St Jean- 
Baptiste dont les membres se trou 
vi nt déjà au nombre de 80, a 
tonné une Garde qui s’appelle 
“ Garde St Jean-Baptiste,” et elle 
s’est mise en tête de se procurer de 
beaux uniformes pour la prochaine 
convention nationale.

Lundi dernier, 9 courant, elle 
donnait donc un grand concert, 
auquel ont pris part plu.-leurs 
artistes canadiens. On a spéciale
ment applaudi uue jeuue enfaut de 
6 ans, fille de M. Lemieux, autrefois 
d’Ottawa, et la fête a été couronnée 
d’un beau succès, grâce au dévoû 
ment des organisateurs et au zèle 
que notre digne curé, M» l’abbé 
Naichart, déploie toujours quand 
il s’agit d’aider la jeunesse cana 
dieune française.

Nos jeunes gens sont bien con 
tents de la recette de la soirée, e'- 
nous avons tout lieu de croire qu’ils 
pourront faire admirer leurs non 
veaux uniformes aux citoyens 
cauadiens-françai» d’Ottawa qui 
assisteront à notre convention.

Vous remerciant, monsieur, je 
demeure votre tout dévoué

VAulbTK PRESQU’INFINIB DE
COLS

CRAVATES,
MOUCHOIRS,

GANTS,
BAS*’

CHAUSSETTES, 
LiNGK DK CORPS, btc.

DIRECTEURS.
A. L. de Martigny, Ecr., Caissier de Banqa 

Jacques Cartier—“ Président.” 
n. W. W. Lynch M. P. P.,

Comméssaire des Terres de Vice
la Couronne Québec, P. Q. Prfaideeta 

Ben. Globensky, Ecr., C. R.
L. H. Mat sue. M. P., Président du bureau 

d'Agriculture de la orovince de Québec. 
John L. Cassidy, Ecr., Négociant.
J. Mc En tyre, Ecr., Marchand.
M Babcock, Ecr., Manufacturier.
John L. Ha.ris, Ecr., Moncton, N. B. 
Arthur Gagnon, Eor.
John Hopper, Ecr.,
J. J. Guérin, Ecr-,

Hon. Alex Lacoste, C. R., M. C. B., et T. 
J. Bitaillon, B. O. L.—Aviseurs Légala 

Gagnon —Secrétaire et Trésorier, 
pper.—Agent Général.
Guérin.—Diricteur Médical.

PETITE GAZETTE Ho

ArrAngevuenf* d’hiver, com
mençant Lundi, 24Nor.l884

Charbon importé par chemin de
fer, qualité supérieure et au plus 
bas prix du marché. S’adresser au 
quai Easton, No. 185, au bassin du 
canal. Ce charbon est bien passé 
au tamis et pesé sur les balances 
de la municipalité. 29—3m

—Si vous souffrez des affectations 
billieuses, maux de tête ou indiges 
tion, employez les Pillules de Noix 
Longues de McGalb Prix 25c. la 
boite. En vente chez C O Dacier, 
et H F MacCarty Ottawa.

Chez M. Laurent Duhamel vous 
trouverez un assortiment de vian
des fraîches de toutes sortes au 
quartier et à la livre, livrées à domi 
cile, M. Duhamel remeioie ses 
nombreuses pratiques et le public 
en général de l’encouragement 
qu’on lui a accordé jusqu’à ce jour. 
Une visite est respectueusement 
sollicitée

Maison de New ïork — Nous 
avons visité, aujourd’ui, l’établisse
ment de tailleur de New York, tenu 
par M. J. L Beaudry. No 523, rue 
Sussex, et nous y avons admiré 
un grand assortiment de marchan
dises reçues directement d’Europe, 
du Canada et des Etats-Unis, tels 
que tweeds canadiens, anglais et 
écossais, drap de Pilot et drap fin, 
serges anglaises, françaises et écos
saises ; aussi articles de fantaisie 
pour messieurs. Toutes ces mar
chandises sont des plus nouvelles. 
Coupe garantie, prix extrêmement 
bas et visite sollicitée.

J L. Beaudry,
523 rue Sussex.

La Snrucine—La sprucine comme 
remède pour la toux n’a pas d égale. 
Elle est entièrement différente 
d’aucune aure espèce de composée 
de gomme d’épinette, que l’on vante 
tant aujourd’hui. Ne vous trompez 
pas en demandant la sprucine, elle 
est mise en bouteilles rondes, et 
chaque étiquette, circulaire et en
veloppe porte la marque de com
merce.

En vente chez H. F. MacCarty et 
C. O. Dacier, Ottawa.

277, BUK WELLINGTON,
C. Gagné et Cie

MCDOUGALL & CÜZNER
la31 Octobre 1883.

UU hSPRUCINE II a.2TABLIAü DU HRB.
5 mars. 1883 laH ° «•owUne des meilleures prépa» 

rations offertes jusqv/iri 
au public, pour le soulage 
ment immédiat et la gùt» 
riaon de la Toux, du Rhum., 
de la Bronchite, de l’fi?- 
ronement, de la Croupi et 
de toutes les maladies de x 
Gorge et des Poumo 

A vendre partout 
50c la bouteille.

B. K.McGAl.K, CMmtPt.', 
Montré* 1

DORION A DELORME, 
ARTISTES-PHOTOGRAPHES.

140 Rue- Soarka et 669 Rue Susseï,
M. D. p.m. 

4 30Laisse Ottawa.... 12

Ait. à Montréal._ 4219

Dr!}. J.
I’mHo

OTTAWA.
Nouveaux fonds de scènes variés, peinte 

par les meilleurs artistes du Canada. 

Grands avantages pour tes fêtes.
Eue douzaine de Portrait».

CABINET SIZE,
et un cadre valant $1.00, pour

Photographies de toutes grandson, satiie» 
faction garantie.

Une visite est sollicitée chee
et DELORME,

No. 140, rue Spark
569 rue Sussex, coin de la rue Rideau.

18 Oct. 1883

Laisse Montréal.. 30

à 2,
p.m. 

10 15Arrive à Ottawa. 00
Les surplus sont déposés dans le 

provincaf.
Pour informations s’adresser à D’ELEGANTS CHARS PALAIS 

sont attaches aux trains de vitesse 
entre Ottawa et Montréal.

-8H. CHARLES PUNCHARD
No, 76, Sue sparks,

OTTAWA. Connections à Montréal avec les trains 
de chemins de fer pour Québec, Hali
fax, Saint-Jeaa. Boston, et tous les 
points de la Nouvelle-Angleterre.

Il9 Mai ht file se i 
comme dans 
suffoquer, 
comprenait 
tenait surtou 
fille.

1 an S
%$

TfliliS! Fmilte DORION
8 tLa nouvelle ligne entre Ottawa, Toronto 

et l’Ouest, ouverte le 11 août 1884 : 
L’Express du jour quitte Ottawa à 12.15 pm 

“ “ Ajt. à Toronto à 10.00 pm
“ du soir quitte Ottawa à 11.05 pm 
“ “ Arr. à Toronto à 8.45 am
“ du jour quitte Toronto à 9.20 an 
“ ” Arr. à Ottawa à 6.07 pm
“ du soir quitte Toronto à 70.0 p m 
u “ Arr. à Ottawa à 5.17 am

Chars palais élégants sur les trains du 
du jour. Chars dortoirs somptueux sur les 
trains du soir.

Connections à 8m th’s Fall pom 
Brockville et le chemin de fer du Grand 
Troue ; aussi pour le chemin de fer Ut.ca 
and Black River et ses nombreuses con
nections pour le sud et l’est.

Corn ec'ions à Toronto pour tous let 
points à l'ouest, sud-uu-st et noi d-ouesl.

Pour les Diliets, te prix du passage, let 
sièges dans le char-salon, la table di 
lepart des trains pour le haut de l’Ottawa 

et tous ies autres stations locales et autret 
informations concernant les passagers 
s’adresser au bureau des billets.

AVIS AUX ENTREPRENEURS.
la.Dea soumissions distinctes, cachetées, 

(conférant plans et devis,) adressées hu 
soussigné et endossées Soumission pour 
appareil .e chauffage à eau chaude pour le 
Bureau de Poste, de Kingston, Ont., seront 
reçues à ce bureau jusqu'au LUNDI, 16 
FEVRIER prochain.

Les plans ei devis, 
aminés au bureai 
Ottawa, et au bu 
archi ectes-à Kingston, 
le 28 Février courant.

Les soumissionn-dres devront se r&p 
que les soumissions doivent être faites siric- 
temen. conformes aux formules imprimées 
et signées par les soumissionnaires mômes.

Un chèque de banque acc- i-té,fait payable 
à I'o'dre «le l'honorable Mini tre des Tra
vaux Publics, égal à cinq pour cent du prix 

liesion doit accompagner cettr 
*re, laquelle somme sera confisquée, -i 
missionnaire refuse d'accepter le con

trat pour l'ouvrage aux taux et t-rmes men
tionnés dans saavumission Le chèque ainsi 
envoyé sera retourné à chaque soumission
naire dont la soumission n’aura pas été

ngage à accepter ni la 
des soumissions.

NOUVEAU MAGASIN:o:
En effet, 1< 

approchant, 
être seul prèi
ne fille..........
encore quel f 
médications <

Non* venom* de recevoir Ip 
t»lnM bel amorti me nt 

«•v toiles peintes et dorees 
pour fenetre* qui ait 

|a lais ele Importe eu Canada

PEINTURE, TAPISSERIE, VITRES 
ET DU DECORATION 

Ko. 208, Rue IIALHOCSIE, Ottawa
etc., pourront être ex- 

u des Travaux Publics, à 
reau de MM. Power és fils, 

le ou après mercrediJACOB ERBATT.X. TSNÜ PAR

GEO. PHILBERT mais une ém 
pouvant être 
de, il prena 
pour la lui é 
tout fait po 
ne, il espéra 
avait une gri 
son ezpénei 
qu’il lût, il n 
il pouvait se 
puissance 
Dieu seul.

, son espoir
»l grand, assez
' aer l’inquiétt

Depuis qu 
contre le ma 
ment vaincu 
mort était te 
(happer Ali 
victime ? Ou 
loigner, laiss 
la science un 

Resté seul 
la fenêtre - 
faisait encot 
l’ouest, des

MAGASIN PALAIS DE MEUBLES.INSTITUT CANADH..N Propriétaire
88 RUE RIDEAU.

N B.—Voyez le- échantillons de 
ces toiles dans ma vitrine.

Dimanche prochain, à 8 heures, 
au Cercle des Familles de l’Institut, 
il y aura conférence par M. Nap. 
Champagne. Sujet: u La Fiance 
liée aux découvertes maritimes.” 
M. Boucher jouera un soio le vio
lon. Mme. J.
Belledu, Lahaise et Chateau vert 
chanteront durant la soiree. 

Musique par l’orchestre.
Prix d’admission, 10 cts.

M. GEO. PHILBERT, ae charge 
commande que l’on voudra bien lui 
Prix trèa modérés et ouvrage garanti.

Les marchands de la ville et de 
pagne sont pries d’aller lui "rendre 
visite avant d'acheter ailleurs.

OfiO. PHILBEBT, 
nos, RUE DALHOÜSIE.

llfév 1-84

de tonte 
i donner.

de la souii
derniô

„ «

B. C. Dunn, MM.
La VENTE ANNL'ELLI- avec DISCOMP- 

TE, que nous accordons aux acheteurs, 
à l'époque des fêtes, est commencée 

depuis lundi dernier, et durera 
UN MOIS.

1 anacceptée.
Le Ministère 

plus basse, ni i

S6T 43 HUE ELGIN. "Wl
GEO. W. HIBBARD,

Assistait-Agent-Géneral des Passagers 
ARCHER BAKER, 

Sunnietvlant-gênére;

i aucunet 
Par ordre. L'OJtGAAlS Aie, de L’ilütt tlü

A. GOBEIL,
Secrétaire»

Est l’œuvre la plus compl xe du créateur 
et quand ce mecauûme si o implique, et si 
artiste ment fait, est dérangé par la mala
die, on doit rechercher le moyen le plus 
efficace, et ce secours doit dire demandé
• ux plus expérimentes, car le corps humain 
est quelque chose de trop précieux pour 
être négligé. Alors s éleve la question :
• Quel médecin employer 7”

Le Dr Oscar J hankksskm, de l'Univer 
sité de Berlin, Allemagne, a fait une étude 
de toute sa vie, du système 
geni te urinaire.

SES REMEDES GUERISSENT 
Toute Débilite ou dérangement du système 
nerveux, y compris la àSpermathroee, Go- 
norrnôe, la Sphüie, la Rtncture et l’impor- 
tence, etc., etc.

PARGEQUE

UNE REDUCTION DE 10 PAR 100 W.C. VANHORNB,
Vice-Président.

Ministère des Travaux Publics, ) 
Ottawa, 24 Janvier 1885 fest accordée à tous ceux qui achètent 

durant ce mois.
M. J. L. Richard, notrtfjeune et en

treprenant marchand de la rue Dal 
ho'«îp, qui n’a jusqu’aujourd’hui 
rien v^&rgné pour donner entière 
satisfaction a sa nombreuse clien
tèle, a pris dernièrement des arran
gements avec M. .1 J. Walch, qui a 
été maître-tailleur et couturier 
pour la maison Renaud et Frère, 
ae CQtte ville. M Walch est venu 
de Boston avec M. Renaud lui- 
même, et a eu la charge de ses ate
liers. Ce tailleur est de première 1 
capacité. Les habillements qui 
ont été faits dernièrement par lui 
excitent l’admiration des nombreu 
ses pratiques du magasin le plus 
populaire de la basse-vil le, à l’en
seigne de la boule verte, rue Dal- 
housie.

tNone vendons délégants po 
(Pole) en noyer noir ou ébèn

rte-rideaux 
e, avec les 

bouts en cuivre, anneaux, accolades, 
etc., pour $1.25 au comptant, chaînes 
en cuivre pour rideaux, 50c par paire.

gj
Pilules de Noix Longues Composées
W *9

■ De Mc«AL l

umais, CAMPBfii l. & Co. Expositions Internationale et Celon'alt nerveux etJ. B. AUI AL, ENTREPOT DE MEUBLES,

RUE 0’C03HGR
guérPour la 

son certa 
toutes les aflet 
tiens bilieueet 
torpeur du fol- 
maux de tét. 
in dl gee tion. 
étourdieeement. 
et de toutes .et 

le "lauvais fonctionne

fiiA Anvers en 1S85—A Londres en 1SS6.PKJNTRE,
DÉCORATKÜR,

TAPISSIER
T1TRÎKR

près de la RUE SPARKS
LE gouvernement a l’intention de faire 
rése- ter le Canada à l'Exposition Inter

nationale à Anvers s’owrant dans le cours 
de mai 1885, et aussi à V Exposition pour les 
Colonies et pour l'Inde à Londres en 1886

Le gouvernement fera les fraie du trans
port oee produite du Canada j’usqu’à An
vers et d’Anve.e à Londres, comme aussi 
les frais de r tour au Canada si les objets 
ne sont pas vendus.

Les objets destinés à Anvers devront être 
prêta pour expédition pas plus tard que 1» 
premiere semaine de mars prochain.

On croit que c s expositions offriront des 
occasions favorables de f» ire connaître les 
ressources naturelles du Canada, ainsi 
ses progrès dans l’industrie et la

Des circulaires et der formules contenant 
de plus amples imformaiio 
voyees à ceux qui en feront i 
lettre ad misée (franco) au 
l’Agricultur,, Ottawa.

Par ordre,

4 décembre 1884

.TAPIS, TAPIS rte.
MAISON DE TAPIS

VOUS avez été trompé et 
abusé par les GHaRLATANS qui préten
daient guérir cette classe de maladie, 
n’hésitez pas à essayer de la méthode du 
Dr JoHXKNBSrisif, avant que cette maladi» 
devienne chronique et incurable

zx IQu GRATIS "B*
On enverra par la malle un traité pré

cieux du sys ème du Dr Johannessen par- 
fai ement cachets à toute personne souf
frant de cette maladie, pourvu qu’elle 
s’adresse à son seul agent autorisé, aux 
Etats-Unis ou au Canada

& i conneux, qn 
sur l’horizon 
du ciel, aune 
fique couche 

Quelques 
traient obi 
chambre, tra 
mineuses su: 
et l’un d’en 
que les autr 
front pâle de 
blait verser 
sur sa blond- 

Une brise 
douce et lég 
dans la chan 
délicieux pa

Marchand dk

PEINTURE
ses causés par 
de l’estomac.

Ces pilules sont o.-fc> 
mute étant nn des ,-;cs sûrs et des plu 
cacea remèdes von*re les maladies plu.- 

haut mentionnées. Elles ne contiennen 
pas de mercure ni aucune de ses prépara 
lions. Tout en étant un puissant purgatil 
pouvant être administré dans n1 import- 
quel cas, elles ne contiennent aucune d« 
ces substances délétères qui po 
rendre préjudiciables à la santé 
ou des personnes âgées. Les Pil unis n» 
Noix Losquss Oomposéis, di MoGals, sont 
préparées avec soin, avec un extrait con
centré, tiré de la noix longue et combiné 
avec d’autres principes végétaux, de ma 
ni ère à les placer au premier rang paru 
toutes les p (iules stomachiques jusqu’à pré
sent offertes au publie.B. 1. MoOÀLB, O

11 recommandé* i
ET DE VITRES :

520 RUE SUSSEX
COI
effl

D’OTTAWA.
é r*»«* l« nies grand assortiment, les 

terna CS, et 1 O plus bas prix en
O T T AIW a

tLIBRAIRIE FRANÇAISE 
D’OTTAWA

M. Abiat, ae charge de toute ; 
commande dans sa ligne d’af
faires ; il surveille lui-même j Corniche», Pfile», tiarultnre- 
toutes les opérations de sa bon . et Men bien ele tome aorte, 
tique, et ses prix sont raisonna ! 
blés.

,, relarts, Rideaux, urraient e. 
des enfant.fabrica-

HENRY VOGBLBR,
49, Souih 8.reel, New-York 

Divers symptômes compliqués sont trai
té* par les prescriptions speoiales du dt>c 
leur Johannessen d'après l’avis d'un mé 
deoin dûment qualifié.

Toute correspondance confidential le et 
toute réponse est envoyée frtit éw poaU 
DtVé.

Vous trouverez toujours â cette 
librairie un beau choix de livres de 
prières, d’histoires, d'écoles, four
nitures de bureaux, articles reli
gieux et de fantaisie, etc.

Une visite est sollicitée.
P. C. GUILLAUME,

455 Rue Sussex.

1 *ser nt en- 
demande par 
ministère de

» dà la

MAISON DE TAPIS D’OTTAWA
148 Hue SHAKK8.Les propriétaires tronveronl 

nn grand avantage en le favo I 
risant da leurs commandes

!7 murs 1883

JOHN LOWS,
d.f Aigri sn! tor. W■âa;8HOOLBRED et Cie. ï

"i I *0 84—1 a*IMS /Ottawa, 17 Déc. 1883. la
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;-ür»ÉPILEPSIE
HYSTÉRIE Guérison souvent! 

Soulagement toujours!
r*k L'IMP LOI D» U K

solution animer™ a? CONVULSIONS 
MALADIES jLaroyenne 

NERVEUSES 4 PARIS, 7, Bouwo uenain, 7, PARIS

PHARMACIE DDREL '
Dépét à Québec, chei le Dr Ed. MORIN A C*\ et dan» Unîtes Pharmacie» de Canada. „

v:
M. C 0. DACIER a ces médecines en dépôt a sa /thaï mua , a!7 ru< S ts.ua

DIMITIIliltlMi II
mi-DIPHTHERITIQlJË

Spécifique contre la Diphthérie et 
autres maux de gorge

Rien n'est meilleur pour guérir la con
somption ou à sa pr- mière pério-le, la 

bronchite aigue et chronique et les 
rhumes,

U nil'IlTHHKIE VAHVCCE
Aux ravage* de cette mnltriie lerribie 

et réputé** incurable, on n tr- uv*- un rome- 
le qui n'a jaunis fail 

plus de dix annnées de succès constants, 
et «les centaines de certificats adressés à 
l’inventeur jiur des personnes notables 
et dignes de foi attestent l'ellic cite vrai
ment étonnant de ce remède.

Préparé par le

!i. L'expérience d-

IDR N. LA CE R TE,
LEVIS. P. Q.

Prix : 60 cta. la bouteille, 
les pharmaciens.

K u vente chez

BN DEPOT CHEZ
ELZÆAK 4L.4RIK,

71 Rue Bolton, Ottawa.
26 j all let 1864

Ji'i /VV
m

mi

r

Poudres de Condition d'Alexander
imUl.EN 1*01: It In KOtiMONS

KT AUIRK8

HEDECINËS CELEBRES

CHEMIN DE FER
«CANADA rwrr

LA POUR LES

Clievau:VOIE LA plus COURTE
ENTRE

OTTAWA ET MONTREAL
Et tous les points à l’est.

Agent a Ottawa C. STRATTON, 
Coins des rues Dalhousie et Saint-Patrick- 

4 VIS.—Les médecines ci-dessus, célô- 
A bros dans tout le Canada pour! 

efficacité ne se trouvent que chez M. G, 
STRATTON. .le mets donc le public eu 
garde contre les contrefaçons.

T- ALEXANDER.
CONVOIS a PASSAGERS4Tous Les Jours

N. B.—On peut aussi obtenir l'article vè 
niable chez V. LAPORTE, rue Rideau : 
GOUDA LL A FILS, rue Wellington ; 
et DAGLiSH & FRERE, rue Queen, ouest.

< H A RS PULLMAN.
Raccordement à la gare Bonaventure, de Mont
réal. avec le chemin de fer Grand Trône. Ver 
mont Central, et le» trame du chemin de fei 
Delaware et Hudson, dont le» lignes s’étendent 
jusqu’aux Province» maritimes, et aux vi le» de 
Nouvelle Angleterre, Troy, / ‘baoy et New 
York.

Presents de Noël
JOUR DE L’ANJanvier 1884, le» train» elr-

Arr. A Montréal. 
U.JW H.m.

eulerent
Fartant

8.00

r du 3 
comme

d’Ottawa.

4.50 p.m. C. H. DOUCET
(Ci-derant employé chez 8. Laporte)Montréal. Arr. à Ottawa. 

8.45 a.m. 13.20 p.m.
4.30 p.m. 8.00 p.m.

Tou» le» convois à passagers se rendent direc
tement à Montréal, s-ms changement de char» 
ni de locomotive et indépendamment de tous le» 
autre» trains du Grand Tronc.

Les trains quittant Ottawa à 8 heures du 
matin se raccordent au Coteau avec lt 
train direct pour Toronto et tontes le» 
stations intermédiaires qui arrive à Toronto 
à 10 heures du soir.

Le train partant de Montréal à 
matin se raccorde avec l’express 
venant de Boston et New-York riâ Soring- 
field, quittant Boston viâ Lowell à 7.00 p.m.. 

Fichburg à 6.00 p.m. et New-York à 
p.m., arrivant à Montréal à 8.26 du

Pr’t de
8.4 MANUFACTURIER de BIJOUTERIES,

(Bâtisse de l'Hôtel Russell)

LUE SPARKS, OTTAWA.
Confecti nue et répare toutes espè
ces de bijouteries,

GRAVEUR. XRGENTEUR
8.46 du 
de nuit ET DOREUR.

MONOGRAMMES (SPÉCIALITÉ).
12 dec 'b* S mviâ

4.30,„p' CLUB HOUSECHEMIN DE PREMIERE CLASSE |4nc|u Poste de P. O’MEARA]
BT RAILS NBUPS BN ACIKR

Le» nassag-re pour le 8ud et l’eat changent de 
à la gare Bonaventure â Montréal où leur 

bagage eat transféré sans frais extra et tan» que 
le passager ait à * en occuper.
^ Le bagage est ohéqué pour n’importe

68 billet» et tout autre renseignement pet 
vent être obtenue aux bureaux du Grand Tronc 
rue S park», et au dépôt de» billet», rue Elgin- 

Le départ et l’arrivée des trains soni 
réglée d’après l’heure du 75ème méridien.

D. U. LiNSLKY,

20, 22 ET 24, HUE GEORGE
décorée etCette maison a été 

meublée à neuf, arec to

Améliorations Modernes
reparée,

ages spéciaux sont offerts aujDes avant, 
artistes Je th 

La buvette est toujours pourvue de» luiit 
lours marques de

Vins, Liqnenin et Cigares.
i T. P. O'COJnNOR, Prop,A. G. PBDBN,

Agent gén. des passagers 
Ottawa, 22 août 1884 Ottawa,2 ftpt 1184 la1*
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Sirop des Enfants su üi Goderrt
Ce sirop est préps 

Sffgfc- rée avec l’approba
ÎStiîr";. tion des professeur

"WW-':. derK oledeMédf 
•‘yif1*- 'Xv.A cine « ■ de Chirm* 
VJ-gie de Montréal 

F allé de Médeci 
r d« VITniversiti 

. „ College Victo
Wjl/ Le sirop de, en. 

fantp est supérieui 
à toutes les prôpa* 

/ rations calmante» 
offertes aux

de famille pour conserver la santé de 
enfants ; il peut être donné avec *a plu 
grande confiance aux enfants dans les cm 
suivants : Colique. Diarrhée, Dysaentern, 
Dentition douloureuse, insomnie, Toux. 
Rhume, Coqueluche, etc.

Demandez le Sibop do Db Gonmas 
n’en achetez point d'autre.

vente par tout le Canada et les Etat»

P1UX, 35 CU. LA BOI TKJLLE,
Seul ^luurieuure,

B. R. MoGauE, Chimiste.
Mocti

WM

Dm

laiûbi

MEDICAMENTS DOSIMETRIQUES BURGGRAEVE-CKANTEAUD '
Granules r-ur-. tree :» Alcaloïde»» ke Produit» chimique» Im yiu» per». Wipit: 

âeealtlBu, Strrtâtise, Bfwoiuls». Di|iuitx». larplUB». Qsasste», tails» 4» diets», «U.

SEDLlTZ-CHANTEAUDj
Purgatif Salin, Rafraîchissant et Dépuratif 

Le aEULITXri ha.\ VRAI D est Incontestablement le produit le plus beau 1 
i le plus utile dt; la pharmacie moderne ; c’cet un sel neutre purgatif d'une saveur \ 
oe-douce et d une efficacité certaine pour combattre la Constipation et entra- 5 

la fraîcheur du sang.—Son emploi Journalier est surtout utile aux Goutteux, 
tsants, aux personnes d’un temperament sanguin, portées 
cérébrales, aux Vertige», Migraine» ou sujettes aux Hémor» \ 

c». Embarras gastrique», etc.
JV1. OH. OHANTEAUD, Pharmacien, Commandeur d'ieabeiie la CathoMdno,

<t le seul préparateur des Véritables Médicament» doslmétrlq 
Sa méfier des Contrefaçons.

dépôt Général : 54, me des Francs-Bourgeois, PABIS
Y * QieJb+tti »» Bd. MORIN A O", PliraKtii-Chimfit», 114, ru tatit-taa. • 

......... tt------rr-y."." rm^sssssaassisrrrTt------rui—~^ '
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LA PROTECTION SANS EGALE

ISAÏE SIZE
Manufacturier

—IET)—

Marchand de Chaussures
es GROS ET EN DETAIL

COIN DES RUES

Balh.ou.ïie et de l'JTgliae 
OTTAWA.

Délire faire savoir à s* a uoml- 
tique# et au public d'Ottawa et 
virons en générai ou’il a acheté et mie 
en opération toutes les machines du vast 
établissement autrefois en o|>ération sur 

Sussex par M, Selby Lee pour la

reuses pra
de ses en-

la

FABRICATION DES CHAUSSURES
M. I. Dazé désire attirer l'attention du 

public sur ce qui suit :
Le personnel de l'établissement est sans 

contnedi le plus complet de ce genre ù 
Ottawa et est composé d'ouvriers de pre
mière cl
TOUTE COMMANDE

Qui lui aéra confiée sera exécutée et expé
diée »vec. soin sous le plus court délai.
Une SPEC!ALITE dans les Commandes

Le# meilleurs matériaux sont employés, 
atiafactioa garantie. Prix très modérés, 

UNE VISITE EST SOLLICITÉE 
téf-Les marchands de la acampagne fe

raient bien d aller visiter cette MANUFAC
TURE avant d’acheter ailleurs.

IZAIE DAZH,
Propriétaire.

16 roâi 84

L« %. Oliiver
A roc A T.

îurflau.—Encoignure des rues Rideau et 
Sussex, Block il’Ëgleson, Ottawa, Ont.

tur ARGENT A PRETER -**» 
Ottawa. 3 ianvi**r 1883.

IfôîSAs rji i w
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CHEMIN DE FER INTERCOLONIAL
La Grande Roule Canadienne jus
qu’à l’Océan. n’est pas surpassée 

pour la rapidité le confort 
et la sûreté.

Chars palais et chars <ioiloirs joints à 
1 us les trams express. Bonne salle à 
liner à des distance»- convenables. Aucun 
Bureau de douane pour examiner.

Les chars Pubinan qui quittent Mont
ré, \ les lundi, mercredi et vendredi se 
relent directement à Halifax, et ceux 
jui quittent le mardi, le jeudi et h 
samedi se rendent . Saint-Jean directe

Les passagers de toutes les parties du 
Canada et des Etats de l'Ouest, pour la 
C ramie Bretagne et le Continent devront 
prendie cette route, évitant ainsi p usi ur- 
eulaines de milles de la navigation d’hi-

Importaleuih et Exportateurs
Trouveront avantageux de se servir de 
cette route, vu qu’elle est la plus rapide 
et fue ses taux de transport sont aussi 
bas que ceux de toute autre ligne.

Le trafic - irect est exj»ôdié par des con 
vois rapides spéciaux, et l’expérience a 
prouvé que la route de l'Intercolonial 
la plus rapide pour le fiet d'Europe, venant 
ou en destination des divers points du 
Canada et des Etats de l’Ouest.

Un peut obtenir des billets et aussi tous 
les renseignements désirables sur la route, 
les taux de passager ou de fret en s’adres-

E. KING, Agent de billets,
No 15, rue Elgin, Ottawa.

ROBERT B. MOODIE,
Agent pour les pa?sagers et le fret de 

l'( «uest, 93 bloc Hossin, rue York, 
Toronto.

D. PUTTINGER,
Surintendant généra!

Bureau du chemin de fer.
Moncton, N. B., 27 Nov. 1884 —j an

VER SOLITAIRE
Unn éminent savant allemand 

ment découvert un “ spécifie cer 
trait d’une racine, contre le ver solitai 

Le remède est agréable a prendre et 
faiblit pas le patient, maie il a un effet ma 
g’.que sur le Ver Soiitrire qui se détacht 
ae sa victime « t passe facillement et tout 
en trier, avec la tete, et étant encore en vie 

Un seul médecin s'en est servi dans 
de 400 cas, sans qu'il ait manqué 
fois de orod lire evn effet. Succès gar 
on n’txige ai cun payment avant que le vei 
ne soit sorti tout entier. Envoyez an tim
bre et vous recevrez une circulaire donnant 
les conditions.

I a récera- 
tain ” ex-

n’af-

ne seuh

IIEYWOODA < le ,
19 Park Place, New York

1 juillet 1884

é rEUILLETOÎTDRE !

(is. S'adresser à W. 
x et M La- 
U. A. Roc-

ie Susse:

LE FILSi», L. L. B.
DAT 

IIFALÈ. Hall
4 F, Ottawa

UGATKIEHE PARTIE

MAXIMILIENNE
LS'utfel

^ * Quatre romrs jours s’écoulè- 
▼ rent. Le docteur Grendron n’a- 

▼ait quitté d'une minute la 
chambre de son intéressante 
malade II y prenait ses repas 
et quand, accablé de fatigue, ses 
yeux se fermaient malgré lui, il 
se jetait sur un canapé et dor
mait un peu Alors, Mme de 
Valcourt le remplaç it au chevet 
de sa fille. Du reste, M Oen- 
dron se trouvait suffisamment 
reposé après une heure ou deux 
de sommeil

A l'exception de Mme de V al- 
court, la porte de la chambre de 
la malade était absolunent fer
mée à tout le 'monde. Eugène 
n’avait obt-nu qu’une seule fois 
la permission de voir sa chère 
Emmeline, avec défense expres
se de prononcer un seul mot.

Or, le quatrième jour, vers les 
cinq heures du soir, le docteur 
dit à Mme de Valcourt :

—Vous êtes brisée, c’est à 
peine si vous pouvez vous tenir 
sur vos jambes. Ii faut aller 
prendre le repos qui vous est 
néces: aire.

Pas maintenant, plus tard, 
répondit-elle.

—Je vous eu prie, madame, 
insista le docteur.

La pauvre mere arrêta sur lui 
son regard scrutateur.

— Ah ! vous me cachez votre 
pensée, je le vois, je le sens. 
Docteur, vous êtes inquiet.

Pas plus en ce moment que je 
l’étais hier.

—Vous redoutez un dénoue
ment fatal et vous ne voulez pas 
que je sois là.

—Encore une fois, madame, 
je vous prie, et, s'il le faut, j’exi
ge que vous alliez prendre du 
repos. Si j'ai besoin de vous, 
je vous ferai appeler. Tâchez de 
dormir au moins deux heures 
Ce soir, vous aurez besoin de 
toutes vos forces.

—J’obéis, monsieur G-endron, 
dit-elle en poussant un long 
soupir.

Et elle se retira, le cœur serré 
comme dans un étau, et prête à 
suffoquer. La pauvre mère 
comprenait que M. G-endron 
tenait surtout à l’éloigner de sa 
fille.

JÜL
AH

■SLOGES,
AV, OTTAWA
Joseph Mantha)

i3 sont attachées à 
slog63 étant agent 
j bois, attire l’at- 
î chantiers qui en 
ez lui, trouveront

3 m

I«’HABITS
I ET D’ÉTÈ

ÜCHAPEAUX -
blés et comprend 
tveautés.

nôme trop considé- 
le diminuer en *

;M MARCHE.
'IMBNT DE

ISES
rile plus considé- 

cette ville.

dus Populaires.
J-INTTNIB DK

8,
JAsy
CUAUSSBTTKS,

>RPS, ETC.

LLUttiTiW,

et Cie
la

ELOftME, 
OGRAPHES,
E9 Rue Sussex,
A.
ânes variés, peinte 
du Canada.
pour les fêtes.
le Porlraita*

SIZE,
i $1.00, pour

t

o.
is grandecre, satie» 

i chez
DELORME,
140, rue Sparks t 

t rue Rideau. îla.

MAGASIN En effet, le moment suprême 
approchant, le docteur voulait 
être seul près du lit de la jeu
ne fille
encore quel serait le résultat des 
médications qu’il avait employés 
mais une émotion un peu vive 
pouvant être funeste à la mala
de, il prenait ses précautions 
pour la lui éviter. Après avoir 
tout fait pour sauver Emmeli- 

il espérait. Sans doute, il 
avait une grande confiance dans 
son expérience ; mais si habile 
qu’il lût, il netait pas infaillible, 
il pouvait se tromper ; la toute- 

n’appartient qu’à 
seul. U espérait : mais 

espoir n’était pas assez 
grand, assez complet pour chas
ser l’inquiétude...

Depuis quatre jours, il luttait 
contre le mal. L’avait-il réelle
ment vaincu ? Il l’ignorait. La 
mort était toujours là, prête à 
frapper. Allait-elle prendre sa 
victime ? Ou bien allait-elle s’é
loigner, laissant à l’homme et à 
la science un nouvelle victoire ?

Resté seul, le docteur ouvrit 
la fenêtre de la chambre. Il 
faisait encore grand jour. A 
l’ouest, des nuages blancs, flo
conneux, qui se découpaient 

nUL. sur l’horizon dans le fond bleu 
du ciel, annonçaient un magni
fique coucher du soleil.

Quelques chauds rayons en
traient obliquement dans la 
chambre, traçaient des raies lu
mineuses sur les rideaux du lit, 
et l’un d’eux, plus audacieux 
que les autres, miroitait sur le 
front pâle de la malade et sem
blait verser une poussière d’or 
sur sa blonde chevelure.

Une brise indiscrète, maie 
douce et légère, pénétrait aussi 
dans la chambre, apportant un 
délicieux parfum de nues. Et

ERIE, VITRES 
TKATPON 
7CSIE, Ottawa

Il ne savait pas

I

LBERT
:air©

Tse charge de tonte 
a bien lui donner, 
age garanti. 
riTle et de 
' lui "rendre une

ne,

„ t
BERT,
L non SUE.

puissance 
Dieu

i L’tiOtt SK 80DI| xe du créateur 
i o implique, et si 
ingé par la mala- 
e moyen le plus 
jit être demandé 
r le corps humain 
p 'précieux pour 
9ve la question : 
?”
SUN, de l’Univer 
a fait une étude 
_o nerveux et

ERIS8BNT 
!ment du système 
termathroee, Go- 
cture et l’impor-

iz été trompé et 
4.NB qui prêteu
se de maladie, 
s la méthode du 
e cette maladi» 
arable.

i

\
Lôm

f

I

le un traité pré- 
ohannessen par- 
personne souf- 

pourvu qu 
at autorisé.

?

>’elle

)GBLBR, 
reel, New-York 
iliquôs sont trai- 
péoiales du dt>c 
l’avis d'un mé

confldendelle et 
frets ib porte

/
î#'

SI et Sicomme si elle eût été jalouse du 
soleil, elle soulevait quelques 
cheveux fins sur le front de la 
jeune fille et caressait son visa
ge de son souffle tiède et embau-

“ Si vous avez une santé débile ou si 
vous laiffuissez dans le lit des malades, 
ne vous attristez pas ; si vous êtes fou p- 
tneni indisposé, ou t-i vous êtes faibles et 
troublés s ns en connaître la cause, les 
Amers de Houblon vous guériront sùre-

“ Si vous ôtes ministre et que vos de
voirs de pasteur frient miné vo re const tu- 
tion, si vous êtes mère, et troublée par 
l’inquiétude et le travail, ou h mme d al
la ire* ou artisan fatigué so >s le poids de 
vos labeurs journaliers, ou homme de 
i tire sacrifiant vos nuits au t avail, les 
Amers de Huu Ion vous fortifieront ”

•* Si vous se fin z d’excès dan> le boire 
et ie manger, d’m liscretion ou dissipation, 

ô es j nine et vous crois iez 
rapidement, comme c’est souvent le cas, 
ou si vous êtes dans une fabrique, sur la 
ferme, au pupitre, n'importe où, et que 
vous ressentiez le Desom «le rétablir la pu
reté, 1h ton, la vivacité dans voir- système 
sans vous servir 'e drogue - empoisonnées, 
si vous êtes vieux, si votre sang est inco
lore et impure votre pou F l'aibl-, vos nerfs 
eu désordre, vos facultés chancelantes, les 
\mers de Houblon seuls vous donneront 
une vie, une santé et une vigueur nouvel
les."

mé.
Debout près du lit, immobile, 

la tête légèrement inclinée, le 
regard fixe, le docteur contem
plait Emmeline.

Le visage de la malade était 
tourné de son côté ; elle avait 

ux demi-clos, la bouche 
Sa respiration

les ye
entr’ouverte.
était faible, oppressée par 
instant, mais assez régulière. 
Elle avait retiré ses bras de des- 

la couverture ; l’un reposait 
poitrine ; l'autre, allongé, 

laissait pendre au bord du lit la 
main diaphane. De temps à 
autie nu tremblement convulsif 
secouait son corps ; en même 
temps, ses mains s’agitaient, ses 
lèvres frémissaient et les mus
cles de son 
légère contraction

Le docteur ne perdait pas un 
mouvement de sa physionomie ; 
il les saisissait tous ensemble, 
les étudiait. Pour lui, chaque 
tressaillement, chaque batte
ment des paupières étaient des 
symptômes

—Quelle belle soirée ! se di
sait M. Gendron, les yeux tou
jours fixés sur le visage de la 
jeune fille ; l’air s’est imprégné 
des plus suaves parfums, tout 
rayonne; on dirait que le soleil 

choisi cette heure redoutable 
pour entrer dans cette chambre 
en joyeux visiteur. Si j’étais 
superstitieux, je croirais que la 
nature entière se réjouit et s’est 
mise en fête pour saluer de son 
plus radieux sourire le réveil, le 
retour à la vie de cette chère 
enfant !

Au bout d’un instant, il re-

ou si vousun

sous 
sur sa

“ Si vous ôtes constipé ou dyspeptique, 
ou souffrant de quelqu'une des autres 
nombreuses maladie; de l'estomac et des 
intestins, c e~t votre faute si vous demeu
rez malade."

‘ Si vous déclinez sous l’influence d'une

visage avaient une

maladie de reins, prévenez la mon on aj - 
pe anl les Amers de Houblon à volro aide."

“ Si vous sentez les attaques de la ter
rible N vralgie, v -us trouverez un “ Bau
me de Forts-à-Bres " dans les Amers de 
H -uhion."

“ Si vous allez ou si vous résidez dans 
un endroit miasmatique, mettez votre sys
tème à l’ahri des fléaux de tous le- pay-— 
fièvres chroniques, ép démiques, bilieuses, 
inierm itenies=au moyen de Amers dv 
Houblon."

“Si v us avez la peau rude,bourgeonnée 
ou jaune, l'h tleipe forte, i s Amers d*1 
Houblon rendront à voire ptau sa beauté, 
à votre sa-itr sa riche-se, à votre ha'eme 
sa douceur, et la santé à votie orge ni me. 
$500 de r < ompense \ our un cas où ils 
n'apporteront pas la guérison ou 'e sou
lagement."

1 L s invalides, épouse, sœur, mère ou 
fille, peuvi nt devenir des modèles do santé 
au moyen de quelques bouteilles d* A mers 
de Houolon, qui ne coûtent qu’une baga
telle."

a

HaÊTLes bouteilles qui ne port-nt pas 
une étiquette blanche marquée -l’une touf
fe verte de Houblon sont d« la contrefa
çon. Rejetez tous les remèdes sans valeur, 
empoisonnés, qui s’offrent sous le nom de 
“ Houblon "ou *• Houblons ".prit :

—Moi, qui ai vu la mort frap
per tant de victimes, comme je 
suis ému ! Je ne sais ce que je 
ressens ; c’est la première fois 
que je subis une semblable im
pression. Est-ce Darce qu’elle 
est jeune et belle ? Non, j’en ai 
vu mourir d’autres aussi jeunes, 
aussi belles, et comme elle ado
rées. Tout leur souriait égale 
ment à celles-là : l’amour, la fa
mille, l’avenir, le bonheur... 
Tontes les joies semblaient leur
être réservées..........Pour vous,
rien de tout cela, leur a dit la 
mort. Et la mort impitoyable 
les a précipitées dans la tombe 
avant quelles aient eu le temps 
de cueillir les premières fl -urs 
qui s’épanouissaient pour elles

Aujourd’hui, c’est une dette 
de reco naissance que je vou
drais payer. Dieu le voudra-t- 
il ? Emmeline sera-t-elle rendue 
à sa mère et à son fiancé ? Pau- 

petit^ ! pauvre petite ?
Ses yeux se voilèrent de lar-

JOUISSEZ
De la Santé et du Bonheur

COMMENT? commères
ont tilt.

Souffrez-von» de maladie» de» 
régnons T

‘‘Le “Kidney Mort” m'a ramené, pour 
ainsi dire, des porte» du tombeau, lorsque 
j'avais été condamné par treize médecins 
émii-entadu Détroit.”

M. W. Deveraux, Mechanic, Ionia, Mich.
Vos nerfs sont-il» affaibli» ?

“ Le “Kidi.t-y Wort” m’a guéri la fai
blesse de» iierls, etc., lorsque l’on désespérait 
de me» jours.” Mde M. M. Ji Goodwiu, 
Chrmtiun Monitor, Cleveland, 0.

Kd.

Souffrea-vo

“ Le “ Kid 
mon urine 
puut reaaem

n» de la maladie de 
liràght ?

ney Wort” m’a guéri lorsque 
avuit la consistance de la craie, 
biail A du eut-g.

Frauk Wilson, Peabody, Maas.
Souffrant de la diabète f

“ Le “ Kidney Wort ” est le remède 1 
efficace que j'aie 
soulagement

procure** unprescrit. Il 
nt presque iimiiédint.”
Dr Philhp C. Ballou, Monoton, Vt.

Sooffree-vou» de maladie» da
"‘ Le “ Kidney Wort” m'a guéri d'u 

lad e chrouique du foie lorsque jedemti 
à mourir.” Henry Ward, ex-colonel

69 Gurde» Nationale, N.Y.

un de douleurs dans

“ Le “ Kidney Wort ” (1 bouteille) m’a 
guéri lorsque j'étaia si souffrant que je ne 
pouvais me lever, mais quo je me roulais 
hors de mon lit.”

C. M. Tallmagc, Milwaukee, Wis.

foie?

vre

Souffres-vomes
—Voyons, est-ce que je vaia 

pleurer, maintenant ? murmura- 
t-il, en passant rapidement son 
mouchoir sur ses yeux. Crai 
gnant les larmes de la mère, je 
l’ai éloignée et c’est moi qui
pleure.......je suis prêt à sanglot-

Oh ! comme les hom- 
les plus forts sont faibles 

parfois ! Vais-je donc douter de 
moi ? Non, non O science, je 
t’ai consacré ma vie tout entière ! 
Récompense-moi aujourd’hui... 
Je t’ai demandé la vie de cette 
enfant ; tu dois la sauver !

Plus d’une heure s’était écou
lée. Le soleil se couchait lente
ment, ses derniers rayons étaient 
sortis de la chambre. Toutefois, 
le visage de la jeune fille res
tait éclairée par une réverbéra
tion de lumière qui produisait 
autour de sa tête l'effet d'une 
auréole.

Dans la chambre comme au 
dehors régnait un profond silen-

Souffres-vous de maladie# de» 
rofpion» y

"Le "Kidney W urt” m’a guéri de mala
dies du Due et de» rognons après que j'eus 
suivi inutilement, pcudiint des ani.ées, le 
traitement de» médecins, e'e remède vaut 
$10 la boite.

fcjaml Ilodgee, Williamatown.Weet Va.ter
mes

Dons et m a guéri après que j’eus fait l’essai 
d autre» remèdes pendant seize ans.

Nelson Fairchild, tit-Albane, Vt-

ftonffrcs-voiiN de la malaria ?
“Le “ Kidney \Vort” est supérieur à tous 

le» autre», remèdes dont j’aie jamais fait 
usage dans ma pratique.

Dr K. K. Clark, South Hero, Vt.
Etee-von» bilieux r

“ Lo “ Kidney Wort ” ni a 1 ait plus de bien 
cjuo tous les autres remèdes dont j’aie jamais

Sfde J. T. Galloway, Blk Fiat, Oregon.

WtÏÏSSî.
"Jfwfdes hémorrhoïdes qui coulaient. Le Dr 
X‘ Kline m’avait recommandé ce remède. 
G. H. Horst,Caissier M. Bank, Myertowu, Pa-

Etes-vous torture i»ar le rhuma
tisme ?

Le " Kidney Wort ” m’a guéri lorsque les 
médecins m avaient oondami-é et après que 
j eus souffert pendant trente ans.

El bridge Malcolm. West IBath, Maine-

maladie dont je souffrais depuis plusieurs 
années. Plusieurs de mes amios qui en out 
fait usage en disent le plus grand bien.”

Mde il. Lumoreaux, Ile La Mothe, Vu

ce.
Anxieux, respirant à peine, le 

docteur attendait. Il avait la 
poitrine oj pressée et son cœur 
battait avec violence.

Tout à coup, la malade poussa 
un long soupir, ses br s se levè
rent en même temps et ses 
deux mains se posèrent sur son 
fiont.

Le docteur se pencha vers 
elle II entendit sa respiration 
devenue plus forte, il vit ses 
lèvres remuer comme si elle se 
parlait tout bai.

S'vous voulez chasser la maladie 
et jouir d’une bonne santé

Faite» usage du

KIDNEY-WORT
Le Purificateur du Sang,

G. J. Labelle,
Huissier de la Cour Suprême, B. C. 

BUE BB1T4NMA, 
HULL.

Ottawa,|20 bst.IMI
(A swvre.)
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JOS. SENEGAL.
ENTREPRENEUR

DE POMPtS FUNEBRES
COI* DIS HUES

York rt Dalhousie.
OTTAWA.

Crêpos, gants, écharpes do 
deuil, etc., loués

sur avis.
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LE CANADA, li Février itifcô ?e~a

AUTRE CHANCE OFFERTE POUR L’ACHAT DE Al

EAISHAMBIa Æ 1Mk. 61. S SECHES ! I Poor six mo:

Pour quatrem-

Editioi

8 e Stock de I AKGYIjE HOI Sïc, valant $55,01îtf.00, achète a 60 cents dans la piastre.
Ayant acheté ce stock avet l’intention de continuer les affaires, a de suite commencé la VENTE SANS RESERVE

d"stock à tout Prix’afin de faire t,lace aux Importations du Printemps.
| »C3^ CETTE GRANDE VENTE EST DEJ A COMMENCEE

Pour l’année
: Pa

D, 6ABDNEE & CIE i

LOUIS 1

Toutes les Marchandises sont marq ées à des prix extrêmement bas. On invite tout le monde à profiter du bon marché et à se présenter de suite.

édites d 16 cto. a 12 cto. TW IJD8 iréduits de $1 a_65 cto. la verge. INDIENNES, réduites de 8 cts a 5 cts. par verge 
, réduit d 5 cts. a 3| cts. par verge. MARCHANDISES pour ROBES, réduites de 16 cts. a 10 cts
les IjüLlBrikGrHH

Chapeaux et Coiffures pour Dames. Fleurs, Plumes, etc., a moitié prix.

Toutes les FLANELLE 
COTON CPI Ojpar verge.

t
OttawaManteaux, Bordures, Châles, Corsets, etc-, à une réduction etonnante.

D. GARDNER & (Jie., 66 et 68 rue Sparks, Ottawa. I.LS CO!J^jgfTERMES

COMPTANT La reno 
a proclan 
sept fois 
t'Eldoradc 
sance. C 
déficits, i 
pas de dil 
tes, mais 
dodus, du 
tout le m 
réédition 
l’âge d’or 
nommer 
sa baguett 
lement n 
faut-il dé 
Danaides 
innombral 
Mowat, l’i:

Ce labié 
fantaisiste 
n’est ceper 
incomplèti 
fiers de 
grite ne c 
idole du 
main. Ca 
valent l’a 
naissance 

Tout ce 
mémoire 
un coupe 
blics que 
vince, l’hc 
mettre à 1 
cice expir 
nier. Noi 
effet, un : 
de lui mêi 
à l'admira 
hommes d 

Mais, v 
de cet étal 
totales rep 
un déficit 
l’année p 
dépenses, 
de l’admit 
se cotent 
prenant de 
été de $3,! 
dans l’un 
ordinaires 
les couvr 
trouvée et 
dérable, q 
puisant de 
rai res. 11 
outre qu’ 
se trouve 
provenant 
ronne, e 
richesse p 
sidérée ci 
a déjà ai 
décroître 
ment peu 
l’item des 
forte au| 
dont le 
considéra 

Aussi, ] 
liai, qui 
de plus h 
quin et 
parti, la s 
moins qu 
trouvons, 
déficit qu 
On a pu 
l’obstacle 
aux éconi 
peutrêtre

On nous apprend an !;i d-phté-Un terrible tremblement de terre
s’est fait Sentir à Torre del Campo, rie a lait son apparition dans Un !,

; Espagne. L’hôpital a été sérieuse- et qu’une famille du voisinage de 
i ment endommagé. la rue King a déjà vu deux de ses

Une explosion dans la. hou,fiers Le a, dfi vh[, ann0;]ce que | membres atteints de ce mal cruel, 
de charbon de Vale, près de New ses troupes vont atteindre Langson ! Du fonds de banqueroute en 
Glasgow, Nouvelle-Ecosse, a causé auj0UI.d-huj_ L’ennemi a abandon question, il ne nous reste plus à 
la mort do l i mineurs. ué ]es ouvrages fortifiés qu’il avait vendre que quelques pièces de soi-

La Société Artistique d’Ontario élevés à l’approche des Français ries, satins et rubans On. invite le
doit ouvrir son exhibition annuelle I ______ - m " public à se hâter, car la, vente se
aujourd’hui. fait vite de ces divers articles." “ , ...... - (OLRRLER DK HULL H. H. Pigeon & Cm.

A Québec, les residents de la rue ' " , ,
Ohamplain, craignent que la neige — La Compagnie du chemin de
amoncelée en grande quantité le —Une saisie arrêt avant juge- fer Pontiac et Pacifique doit s as- 
long des rochers, qui surplombent ment pour dette, a été piise, hier, sembler mercredi prochain pour 
les habitations, ne forme des ava- en cour, contre unies principaux “xer *a route que suivra sa voie 
fauches. épiciers de cette ville. ferrée de Quioii tusqu à un endroit

ri Bn psl même à Lévis oii , de traverse sur la rivière Ottawa.11 en est ne meme ai um. ou, La manufactlire de portes et
hmr soir, u" entant du nom de hâ ig de M Edd Ulce'Ildiée u y 
Ot eu, et âgé de 10 ans, a été ense- , de troisall' ’a été ruCons 
veil sous 15 pieds de neige prove P , miae en 0’pération ja ae.

d'une avatanche qu, s était maiue derntère. Cette manufacture 
détachée des rochers. donne de l’ouvrage à plusieurs ou-

()n a reçu, à Québec, la déposi- vriers. 
tiou ante mortem de Garneau, la —a une assemblée des Commis-
victime de la brutalité de Ménard, waives d’écoles, mardi soir, il a été 
le cocher de fiacre qui, d’un coup décidé que la classe affectée aux 
de dent, a arraché une partie du petits garçons, à la nouvelle école 
nez. de son adversaire, en se bat- ^t George, serait ouverte le 1er de 
tant. Ménard est actuellement en mars prochain. On a engagé, pour 
prison. tenir cette classe, Mlle Victorine

Les noms des victimes de l’incen- Thibault, fille de Madame veuve 
die du lac Simon sont: William Jos. Thibault, de cet'e ville.
Johnston, de la Nouvelle-Ecosse ; —Un jeune homme du uom de 
Joseph Simard et Joseph Morency, pariseau s’est fait couper un bras 
de SL Féréol ; F. X. Asseliu, de presque entièrement, avant hier,
St, Sauveur, Québec. par une scie circulaire près de

Le lac Ontario est gelé devant laquelle il travaillait, dans la ma 
Hamilton su: une largeur de dix nu facture d allumettes de M. h. B 
milles de la rive, et la glace est hddy. Ce jeune homme était le 
assez forte pour supporter le poids s(?ul soutien de sa pauvre vieille 
des plus lourdes voitures. On dit mere* 
que la chose est sans précédent.

Le commerce de bois de service 
promet d’être très-actif durant la 
prochaine saison, et les trains du 
Pacifique commencent déjà à trans
porter des envois considerables La 
coupe des billots a été abondante 
cet hiver, et il existe en outre, eu 
nombre d’endroits, d’immenses 
quantités du bois de l’été dernier. 
Enfin, si les sondages qu’on fait 
dans la riviè'e Ottawa, en haut de 
haut de Mattapédia, démontrent la 
possibilité d’ouvrir une voie de na
vigation jusqu’au lacTémiscaming, 
nul doute que ce sera un nouvel 
élan pour le commerce, en môme 
temps qu’un puissant moyen de co
lonisation.

Nouvelle Maison—MM. Chabot 
et Bellemare, ci-devant employés 
chez M. P. U. Chabot, ont ouvert 
lundi dernier, le 9 du courant, un 
établissement de Hardes Faites qui 
ne laisse rien à désirer, et saura 
satisfaire tous les goûts, et à des 
prix très-modérés. Ce nouvel éta- 
olissement est désigné sous le nom 
de Maison Centrale de Hardes Fai
tes (Grand Central Clothing House), et 
les ouvriers tailleurs qui ont été en
gagés par MM Chabot et Bellemare 
sont de la plus haute habileté, tant 
pour la coupe que pour le fini de 
l’ouvrage. Disons de suite, que Cr. 
sont les tailleurs si renommés de 
la maison Renaud, de cette ville, 
qui vient d’abandonner le commer

Chabot & Beli.emarê,
527 et 529, Rue Su
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Un couple de vauriens ont volé 
une jolie quantité de bœuf et deux 
porcs au marché By, l’avant der
nière nuit Le détective McVeitty 
s’est mis sur leur piste de suite, et 
il a pincé un nommé Hebb, qu’il 
soupçonne être l’un de ces coquins.

JULIEN.ÂLPMM i
P Pompes FunèbresEntrepreneur kM. P. C Auciair a besoin de plu

sieurs bonnes couturières pour fai
re des vestes. Des mains très-ha- 
bilos seulement sont requises. *, ls

Geo. W. Cabb et Mark Twain, 
qui doivent visiter notre Ville la 
semaine prochaine, seront à Brock- 
ville lundi. Tou. le monde connaît 
Mark Twain, l’humoristique écri
vain et causeur, et chacun voudra 
sans doute aller l’entendre.

■ 363 Rue DALHOUSiE, Ottawa.
Ci-devant occupé par M, Jos,, Senécal.

M. ALPHONSE JULIEN, bien connu à Ottawa, désire annoncer au publie d'Ottawa 
et de ses environs qu’il a ouvei t un magasin de pompe* funèbres. Tonte commande qu’on 
voudra bien lui conBer sera exécutée avec promptitude et soin. Prix très modérés. On 
peut s'adresser la nuit comme le jour. Deux MAGNIFIQUES CORBILLARDS sont à la
disposition du public. Ornements et décorations de chambres funérai: _____

ALPHONSE JULIEN, propriétaire.
res fournis sur

demande.■
3 mai—1 an

ce. Grande Vente à SacrificePlusieurs travailleurs sont reve
nus en ville hier. Il arrivent des 
mines de phosphate de Bjckmg 
ham. Le capitaine Smith, qui a la 

mines, a fourni de

----- DE------

PORCELAINES, VAISSELLEAVIS SPECIAUXpropriété de ces 
l’emploi l. 75 hommes durant tout 
l’hiver, et il doit expédier 20,000 
tonnes de phosphate la semaine 
prochaine.

Sir Hector Langevin a donné 
jeudi soir un dîner parlementaire 
aux messieurs dont les noms sui-

ter Chambre garnie à louer au 
No. 122, rue Cathcart.

eS-Kssayez de vous procurer 
une boiledu nouveau poivre-céleri, 
chez N. A. Savard, rue Dalhousie.

Le meilleur remède que nous 
connaissions contre le rhume est le 
Baume d’Allen pour les poumons. 
Voir annonce.

Une assemblée du Conseil du 
Comté d’Ottawa aura fieu le pre
mier mercredi du mois de mars. 
On y procédera à l’élection du 
préfet du comté. Le préfet actuel 
est M McLean, qui demeure dans 
le canton de Wright. Ce monsieur 

Un incendiaire a mis le feu hier I est préfet depuis plusieurs années, 
matin à une maison vacante, en | et il ne serait que juste qu’il cédât 
arrière de l’nûtel Victoria, à Will I sa place à un autre, 
brook Ont., ainsi qu’aux écuries et, 
aux hangards qui en dépendent.
Les pertes sont totales.

ET VERRERIELa fabrique de meubles de Tru
ro, rue Pleasant, a été entièrement 
détrüite par le feu hier. Les pertes 
sont estimées à $10,000. Assuiance : 
$6,000.

Ton! doit etre vendu an prix contant afin de taire place 
pour le*s nouvelles! marchandises d’antoinne qui non* 
viennent d’Enrope.vent :

L’Hon M. Abbott, l’hon. M. Stairs 
et MM. B-rgeron, Bouibeau, Gau 
det, Guilbault, Guillet, McMillan 
(de Vaudreuil), Montplaisir, Oui 
met, Riopel, Robertson (de Has 
ting), Small. Wallace (de York) et 
C. N. Armstrong.

'I
C. S. SHAW & Cie.,

Importateurs directs.propriétés de la Diphthérine 
du Dr N. Lacer'e sent inapiéciables 
pour toutes les maladies de la 
gorge, des bronches et des pou
mons.

Sirop des Enfants du Dr Godent— 
Le seul sirop calmant reconnu par 
a profession médicale. Prix 25c. 
a bouteille. En vente chez C. O 

Dacier et H. F. MacCarty, Ottawa
Demandez à cinquante dames 

quel est le parfum qu’elles considè
rent comme le plus délicat, le plus 
pur, le plus sain, le plus durable et 
sous tous rapport, le plus désirable. 
Quarante - neuf nous répondront 
c’est l’eau de Floride Murray et 
Lanman, New-York. N. A Savard, 
dépôt en gros, rue Dalhousie. Otta

, Les

mW
l&nOttawa, 21 Janvier 1884

. LE MOAIDE ET LA VILLE Hotel du Canada
Madame Lachance, qui était née 1 

le 19 mars 1785, à Saint François j
de l’ile d’Orléans, est morte avant j opérations dans la salle Victoria, et 
hier, en cette dernière localité. ■ on nous apprend que l’audituire est 

etats-ijnin nombreux tous les soirs.
11 y a eu 230 faillites aux Etats 

Unis la semaine dernière.
Le Consul allemand à New-York 

a reçu une machine infernale.
L’histoire ne dit pas quelle figure 
il a fait à cette visiteuse.

L’auteur de l’assaut de l’avant- 
dernière nuit sur la rue Stewart 
est un jeune nègre du nom de Sam 
Currie La jeune personne qui a 
failli être victime de cet attentat 
audacieux a reconnu la voix du 
triste sire en question, et Currie a 
été logé au violon en attendant son 
procès La justice devrait être 
sans ménagements pour des êtres 
de cette espèce.

Mr, ALEXIS RENAUD, ci-devant as
socie de M E. R. Lauzon. informe le public 
en générai qu'il vient de r prendre son 
ancien poste, au Nos. 56, 5s et 60 rue > 
Murray. Le public voyageur trouver» 
toujours à cet hôtel une pension de pre
mière classe. M Renaud étant ontinuel- 
ement en rapport avec les marchands de 

bois et les contracteurs d** chemin de fer, 
les hommes de chantiers trouveront tou
jours chez lui i s’engager au prix le plus 
élevé.

A. RENAUD* proprietaire*
No 56, 08 et oO Rue Murray 

16 d»c ‘. an

L’Armée du Salut continue ses

||A1STEMH PRET
Les trains des diverses lignes de 

chemins de fer on été retardés par 
la tempête de neige de ces jours 
passés, elle distribution des malles 
s’est ressentie de cet état de choses.

Capota d’Onrs 
Capots de Loutre 
Capota de Loup-marin 
Capota de Mouton de Perse 
Capots de Buffle 
Capots de Baton 
Capota d’Aetracan
Manteanx de drap doublée en 

pelleterie.

Collets droits et rabattus, en toile,1 
pour hommes et petits garçons,]
provenant d’un stock de banque- banqueroute, du coton car.-auté, 
route, et s-3 vendant seulement 5c s coton ouatté, coutils, essuiemains, 
chaque, ou 50 cts par doüzaine. i toile à essuiemains, que l’on vend 

H. H. Pigeon & Cie » ba9 Pril et rapidement. Empres- 
sez vous de venir voir ces articles 

L’honorable M. Wurtele, prési- avant qu’ils ne soient tous vendus. 
d*nt de l’Assemblée Législative de H H. Pigeon & Cib.
Québec, est en celte ville dans les Un joueur d'orgue Barbarie 
intérêts du chemin de fer l ontiac s^me aes notes discordantes dans 
et Pacifique. les rueg d’Ottawa depuis hier. Le

^ Un incendie a éclaté hier dans] L • lieutenant colonel Cotton, d** pauvre homme ne doit pas faire
l’hôpital du comté à Philadelphie. ] la Laiterie B, de Québec, est à fortune. I! fait >i froid, en effet, 
11 y avait alors G84 pensionnaires Ottawa puur aîl'a.ie-. au départe au d-lmrs. pour a er lui donner 
dans le vaste établissement, et on ment de la Milice obole que les miaulements de sa
croit que 18 ont péri dans les fl m rT . _____. , ,, musique implore, et l’orgue de Bar
mes On a pris des mesures pour . Un grand assortiment de tweeds, barie soulève si peu d’enthousiasme, 
loger convenablement tous ceux draP?' coatings, vient d être reçu quand le thermomètre marque 20 
qui ont échappé à la mort. Ils sont Kran(i ™®8®8in de 7*\, Rl 1 degrés au-dessous de zéro! 
au nombre dé 666, et la plupart sont <*ard, rue Dal »usle, à 1 enseigm T0I18 ,.raignpZ dc devenir con
des malades et des infirmes. p^mière tplché•es^attoché à et «omptif à caue'e de votre dyspepsie-

BI'BOPK établissement et de votre manque d appétit, ou enLe général Wolesley télégraphie core » vous redoutez ïe choléra
que 29 des blessés de Gakdul Wells 
sont convalescents et que le géné
ral Slewart se rétablit peu à peu.

Une dépêche annonce que les 
rebelles ont perdu 600 hommes 
dans la bataille de mardi à Dulka 
Island.

Provenant du même fonds deDes milliers de bestiaux ut du 
port mi évé gelés à mort sur des 
trains 3s ^-trla neige dan» lus 
Etats de l’O iest.

A_. CHABOT 
472 RUE SUSSEX

NOUVEAU MAGASIN D'EFFETS 
POUR VQ1TÜRE8

wa.
Il est rumeur que le gouverne 

ment chinois entend faire une 
question internationale de l’expul 
sion de ses sujets à Eureka, Cal., 
et on ajoute qu’ii réclamera une 
indemnité des Etals Unis.

un demande un agent resident 
dans chaque village, ville et cité 
du Canada, aussi quelques voya
geurs de commerce pour vendre 
nos nouvjlles machines à air à gaz, 
pour fabriquer l’air à gaz, 50 pour 
cent moins cher que le gaz de char
bon, et tout aussi bon. Ni feu u 
pouvoir ne s ait requi- Faites dans 
tonies les dimensions Depuis 15 « 
1000 brûleurs, pour demeure pri
vées, magasins, hôtels, fabriques, 
moulins, rues, mines, etc. Adresse :

The Canadian Air Uas Machine 
Manufacturing Co., 115 rue Saint- 
François Xavier, Montréal, P. Q.”

9 ort

H. J. DEVLIN.
Assortiment complet de c»rc*sses en bqi?: 
iur toutes espèces de voitures, moyeux, 

bons de charrues etc., etc. 
que p ur la confection des voi

tures est attachée à l’établissement.
M.Chabot répare et fabrique à ordre tout*’ 

sortes de voitures d'été et d’hiver, dernier 
style. Une visite est sollicitée au numéro'

4M, Rue SUSSEX, Ottawa„ 
2 m, 3 f p s

jPan
ntes, manc 
Une boutiti

---------- ETABM E t 111(19----------

MAGASIN GENERAL D'EPICERIES
LIQUEURS

PROVISIONS, GRAINS ET FARINES 
ETC., ETC.

27 oct

L B. TAGKABERRT IENCANTEUR, COURTIER ]

MARCHAND
A ;j y

Commission i
Agit comme srbitre et commissaire-priaeu?

Bureaux : RÙB SPARKS
(Estate de l’Hotel Ml.) 

OHA.WA.

uvera au magasin 
tons les articles d'épiceries, liqueurs et pro
visions. les i.ienx choisis, pour les familles, 
à des prix qni défient la compétition.

Tout en remerciant mes nombreuse prati
ques et le public en général du patronnage 
ubér-1 qu’on ma accordé jusqu’à présent, 
j’esjère en mériter la continuation pour 
l’avenir par le choix et le bon marché de 

chandises. Une visite est sollicitée. 
To Jte ma ch indue porté à domicile,

dn soussignéOn tro
la

SEUL DEPOT A HULLEncore des feux de cheminées parce que votre estomac et vos iu- 
touiours des feux de cheminées.Ceb lestins sont souvent dérangés, 
n’est guere étonnant, d’aileurs, ca Vez vous sans hésiter des Amers 
il fait un froid de loup cet hiver Canadiens du Dr N. Lecerte, los- 
et on sait bien que pour combattu quels sont le plus sûr vrophylacti- 
le froid il faut du feu jusque dan. , que ou préventif de ces redoutables 
les cheminées, surtout dans le maladies, 
maisons d’Ottawa.

ser- POUR r.A VENTE DU

“CANADA” mes mar

Alfred L- PINARD.fihsz M. K. OBULEiV.
Principale. |

ml», tmiM. «l-ei. •* HW.

37 déc—2 m60 cts la bouteille, rant une.
ÜfatoOaia et *^t**tH filai*"**

BUREAU PPIMQIPAL, 101 RUE SPARK®, OTTAWA,
Hou* ettiro-m l'atmotion da public »ur le feiuéd* mivecaieux BEAAtlXi: (whim lee hemoiwboVdm : flaéd

HEM©RRHOIDES —HANNUM'S BENATINE. LE SEUL RENi&OE.
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